
CRITIQUE,  concert.  METZ,
Grande Salle de l’Arsenal, le
18 décembre 2024. HAENDEL :
Laudate Pueri, Nisi Dominus,
Dixit  Dominus.  Ensemble  Vox
Luminis,  Lionel  Meunier
(direction)

Fondé en 2004 par son directeur artistique Lionel
Meunier, l’ensemble vocal (et désormais)

instrumental Vox Luminis, basé en Belgique, a
acquis une réputation sans pareille dans le

répertoire qui est le sien : la musique vocale de
la Renaissance jusqu’à l’époque de Haendel –

compositeur qui constitue l’intégralité du concert
mis à l‘affiche de la pléthorique saison de la
Cité musicale de Metz. Fêtes de Noël obligent,

c’est son répertoire sacré – Nisi Dominus, Laudate
Pueri et Dixit Dominus (entrecoupée d’extraots de
ses Concertos pour orgue op. 4) – qui est mis ce

soir à l’honneur.
 

Le concert débute par une exécution d’extraits des Concertos
pour  orgue  op.  4  du  Caro  Sassone,  interprété  ici  par  le
claveciniste Anthony Romaniuk, entouré des instrumentistes de
Vox Luminis. C’est dans sa période londonienne que Haendel
inventa la forme du concerto pour orgue et orchestre pour
servir (justement) d’intermèdes à ses Oratorios et Cantates…
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Le public était très friand de ces interludes instrumentaux où
le  compositeur  lui-même  tenait  la  partie  d’orgue,  donnant
libre  cours  à  sa  virtuosité  dans  des  improvisations  très
remarquées de ses contemporains – auxquelles Anthony Romaniuk
fait à son tour un sort, avec un superbe sens du phrasé et une
belle liberté dans les cadences improvisées. Le Psaume Laudate
Pueri (HWV 237) qui leur fait suite fut composé en 1707 par
Haendel, alors à Rome pour un séjour prolongé qui laissera de
profondes traces dans son œuvre. Deux chœurs, placés à droite
et à gauche de l’ensemble instrumental, y encadrent une suite
d’airs, ici délivrés par la soprano Perrine Devillers, tandis
que Lionel Meunier (basse) se tient à droite de l’orgue, pour
donner les départs (de la tête ou de la main). La jeune
soprano possède cette combinaison gagnante de pureté vocale,
de légèreté et de distiller une large gamme d’émotions, qui
n’a ainsi pas de mal à gagner le cœur du public messin.

 

En seconde partie de concert, nous avons la chance d’écouter
deux (autres) Motets « romains ». Le Nisi Dominus est une
œuvre pour trois solistes (un contre-ténor, un ténor et une
basse), chœur et orchestre. C’est un hommage à la qualité des
chanteurs de Vox Luminis qui tous pourraient très bien être
solistes à part entière, comme les trois chanteurs sortis du
chœur pour interprété la partie solo le démontre amplement,
tandis que le reste de ’ensemble du chœur gère à la perfection
le contrepoint du « Gloria » final. Mais le point culminant de
la soirée est sans conteste le Motet final : Dixit Dominus.
Écrit  alors  que  Haendel  n’avait  que  22  ans,  c’est  une
composition remarquable, employant un contrepoint virtuose, un
cantus firmus complexe et des accords staccato surprenants,
illustrant la destruction des rois et des dirigeants, le tout
chanté avec une vigueur et une énergie extraordinaires. Cette
fuite en avant est interrompue par le calme paisible du duo de
soprano qui crée les sons les plus ravissants. La fugue du
passionnant  “Gloria”  est  habilement  négocié  par  Lionel



Meunier,  permettant  à  la  tension  de  monter  de  manière
rythmique  et  dynamique  jusqu’à  ce  qu’elle  éclate  en  une
joyeuse conclusion, un véritable tour de force de virtuosité
compositionnelle contrapuntique, vocale et orchestrale. Cette
œuvre conclut en beauté un concert qui mérite largement les
nombreux rappels qu’il suscite de la part d’un public messin
venu en nombre pour assister à ce concert de Noël !

________________________________________

 

CRITIQUE, concert. METZ, Grande Salle de l’Arsenal, le 18
décembre 2024. HAENDEL : Laudate Pueri, Nisi Dominus, Dixit
Dominus.  Ensemble  Vox  Luminis,  Lionel  Meunier  (direction).
Crédit photographique (c) Emmanuel Andrieu

 

VIDEO : Emmanuelle Haïm dirige le « Dixit Dominus » de G. F.
Haendel

 

CD,  critique.  ORPHEE  AUX
ENFERS (Vox Luminis, A Note
temporis, 1 cd Alpha, 2019)

https://www.classiquenews.com/cd-critique-orphee-aux-enfers-vox-luminis-a-note-temporis-1-cd-alpha-2019/
https://www.classiquenews.com/cd-critique-orphee-aux-enfers-vox-luminis-a-note-temporis-1-cd-alpha-2019/
https://www.classiquenews.com/cd-critique-orphee-aux-enfers-vox-luminis-a-note-temporis-1-cd-alpha-2019/


CD,  critique.  ORPHEE  AUX  ENFERS  (Vox
Luminis, A Note temporis, 1 cd Alpha,
2019). La Descente d’Orphée aux enfers
est  le  joyau  de  ce  double  regard
orphique qui comprend aussi la courte
cantate plus ancienne et sur le même
thème  Orphée  descendant  aux  enfers
(1684). La partition plus ancienne est
une  première  épure,  directe,  serrée,

incisive comme une gravure économe de ses traits. La Descente
plus développée, en tableaux aboutis, au souffle pathétique et
tragique – est composée pour la cour de Marie de Lorraine
probablement en 1687 : Charpentier n’a rien laissé du 3è acte
où Orphée était dévoré par les ménades. Comme chez Monteverdi,
le début met en scène des nymphes charmantes bientôt apitoyées
par  le  deuil  qui  étreint  et  dévore  Orphée  ayant  perdu
Eurydice,  Charpentier  excelle  dans  l’évocation  des  bocages
tendres. Pourtant une tension enfle très vite – nervosité
propre  au  baroque  français,  car  tous  invectivent
l’inflexibilité des dieux. Le mordant du choeur s’enflamme et
perce directement au choeur, tandis que l’Orphée de Reinoud
van  Mechelen  se  languit  dans  la  perte  d’une  insondable
douleur. Charpentier suit les Italiens et son maître à Rome
Carrissimi et aussi Monteverdi, tout inspiré par la figure du
poète blessé, atteint au coeur.

Charpentier  aime  s’alanguir  et  respirer  dans  une  volupté
élastique  dont  la  courbe  expressive  et  la  flexibilité  se
dévoilent  idéalement  dans  la  couleur  et  la  cohérence
indiscutable du chœur des Nymphes & des Bergers, incarnés par
les chantres magistraux de Vox Luminis, collectif de luxe et
de passion maîtrisée (qualité de leur effusion lacrymale dans
le chœur final du premier acte).
La seconde partie qui est celle de la Descente aux enfers
proprement dite vaut surtout pour le choeur là encore, aux
accents et nuances picturales, et pour la Proserpine à la fois
intense  et  franche  de  la  soprano  Stéphanie  True.  Dans
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l’articulation qui mène de la terre pastorale des bergers au
gouffre infernal, Charpentier articule et s’électrise même à
la Lully, évoquant le drame mais aussi la volonté d’Orphée
d’en découdre (intermède entre les deux actes, très investi et
au relief expressif).
Lénifiant, suave voire un peu lisse, Orphée sait adoucir les
tourments  des  trois  torturés  rencontrés  ici  bas  (Ixion,
Tantale, Titye) vraie préfiguration dans le lugubre infernal,
des trois Parques à venir chez Rameau (Hippolyte et Aricie).
On y détecte la même tension pour le rictus (de douleur),
l’imprécation  exacerbée,  sans  les  audaces  harmoniques
raméliennes.
Dans l’empire de la mort, Orphée sait infléchir et toucher le
coeur de Proserpine, meilleure entrée pour vaincre et adoucir
la rigueur de Pluton : de fait, s’il réclame la résurrection
de son aimée Eurydice, Orphée souligne combien sa requête est
fugace ; il reviendra mortel avec sa belle, se soumettre à
Pluton… Ainsi vivent et meurt les hommes, mais sur terre,
l’amour leur est capital.

En  dépit  des  beautés  chorales  de  cette  lecture  très
esthétique, on reste moins convaincu par l’accentuation du
vieux françois, où « souviens-toi » devient « souviens touè »,
intégrant une saveur rustique dans l’air charmant et séducteur
d’Orphée : « Ah, Ah, laisse touè toucher… » ; rien à reprocher
au chant ondulant et flexible du soliste Reinoud van Mechelen.
Mais c’est décidément les couleurs profondes, intérieures du
continuo  (A  Nocte  temporis,  collectif  fondé  par  le  ténor
flamand)  et  de  l’admirable  chœur  qui  atteint  souvent
l’homogénéité expressive des Arts Flo, qui nous charment ici,
avant toute chose (dernier choeur des Ombres heureuses, avec
lequel Charpentier achève sa partition). En descendant aux
enfers, Orphée les a pacifiés. Divin pouvoir du chant. Voici
certainement,  malgré  quelques  réserves,  les  piliers  de  la
nouvelle génération baroque.

______________________________________________________________



__________________________________

CD,  critique.  ORPHEE  AUX  ENFERS  (Vox  Luminis,  A  Nocte
temporis,  1  cd  Alpha,  2019)

 

ACHETER le programme : https://lnk.to/Orphee_CharpentierYV

 

______________________________________________________________
__________________________________

TEASER VIDEO :
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VIDEO. MUSIQUE MEMOIRE 2019 : La Fenice, Vox Luminis
et Jean-Charles ABLITZER, orgue (juillet 2019) – Le
26è  Festival  Musique  et  Mémoire  poursuit  son
exploration des répertoires entre XVIè et XVIIè avec
La Fenice et Jean Tubéry ; il met aussi en scène le
formidable orgue ibérique de Grandvillars, récemment
inauguré, que joue l’organiste Jean-Charles Ablitzer (Tientos
de Arauxo) auquel répondent les voix uniques, célestes, de VOX
LUMINIS, interprètes du Requiem de Victoria – reportage ©
studio  classiquenews.tv  /  Réalisation  :  Philippe-Alexandre
PHAM (juillet 2019)

CRITIQUE,  CONCERT.
GRANDVILLARS,  église  Saint
Martin, le 20 juillet 2019.
Tomás  Luis  de  VICTORIA
(1548-1611)  :  Requiem,
officium  defunctorum.  Vox
Luminis
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CRITIQUE,  CONCERT.  GRANDVILLARS,  église  Saint
Martin,  le  20  juillet  2019.  Tomás  Luis  de
VICTORIA  (1548-1611)  :  Requiem,  officium
defunctorum. Vox Luminis. À la source d’un genre
riche en représentants à chaque siècle, et bien
avant  ceux  de  Mozart  (désarmant,  sincère  …
autobiographique ?), Berlioz (spectaculaire et
spatial), Verdi (opératique mais si fraternel)…
éblouit,  tel  un  gemme  tombé  du  ciel,  celui
lumineux et solaire de l’espagnol Tomás Luis de Victoria (1548
–  1611),  maître  de  la  polyphonie  Renaissance.  Autant  ses
successeurs,  exprimeront  les  souffrances  des  pêcheurs,
l’incertitude du croyant, la figure effrayante de la mort
inflexible, autant Victoria illuminé lui-même par la grâce de
la révélation, peint au cours de ce sommet de la ferveur daté
de  1603  (pour  les  funérailles  de  l’impératrice  douairière
Marie de Habsbourg), les champs célestes du Paradis… ceux
promis  pour  les  justes,  mais  aussi  l’extase  des  élus,  la
béatitude  bienheureuse  qu’offrent  et  diffusent  les  sphères
divines. L’auditeur est comme aspiré vers des hauteurs de plus
en plus vertigineuses à peine concevables.

 

 
 

 

VERTIGES  ET  SENSATION  DES
HAUTEURS RÉVÉLÉES
 

 

Mais c’est davantage qu’une représentation abstraite et plus
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qu’une opération de lévitation, car Vox Luminis par la rondeur
de la sonorité collective, la maîtrise des nuances, expriment
aussi la tendresse d’un état de bien-être inouï. L’ensemble à
l’articulation enveloppante et pourtant aussi détaillée, plus
intelligible que certains anglais, révèlent la force poétique
des  textes,  entre  imploration  et  tendresse,  comme
l’impressionnante architecture de la partition, de l’ombre et
son mystère, à la lumière des hauteurs révélées.

Du  chœur  de  l’église  Saint-
Martin encore ancrés au sol et
résolus  en  une  disposition  en
miroir,  jusqu’à  la  tribune  au
dessus  du  porche  occidental  :
voix des anges plutôt que chœur
implorant, les chanteurs de Vox
Luminis expriment l’essence même

de cette écriture faite splendeur et lumière. Comme le Livre
des morts de l’Egypte ancienne (et clé de voûte de toute la
croyance  populaire  dans  l’Antiquité  égyptienne),  c’est  une
traversée d’abord inquiète et intranquille puis immédiatement
resplendissante qui nous est réservée. Vox Luminis réalise
finalement une promesse exaucée, celle du dernier voyage dont
il font une fabuleuse expérience : de la nuit à l’aube des
bienheureux. Les fabuleux passeurs sont nos guides pour une
musique divine (au sens propre du terme). Ils achèvent le
voyage dans les hauteurs, sur la tribune du porche, enveloppés
dans les ondes célestes qui offrent confort et félicité.

Au final, Vox Luminis nous fait entendre la richesse d’une
partition  parfaitement  construite,  synthèse  et  grand  œuvre
personnelle,  comme  le  sera  la  Messe  en  si  de  Bach  (que
l’ensemble  a  interprété  l’année  dernière  pour  Musique  &
Mémoire : voir notre reportage vidéo Vox Luminis chante JS
BACH au 25è festival Musique et Mémoire). En un contrepoint
sensible, apportant dans cette fresque inspirée qui tend à
l’éther, Jean-Charles Ablitzer fait sonner le somptueux orgue
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ibérique  de  l’église  de  Grandvillars,  ajoutant  à  la
réalisation, une caractérisation elle aussi bienheureuse. Mais
aussi « efficace » car il faut bien accompagner les chanteurs
pendant leur pérégrination, du chœur terrestre à la tribune
occidentale, céleste. Du grand art, en complicité.

Debout  le  public  sidéré  applaudit  chaleureusement  les
chanteurs  et  leur  chef  (Lionel  Meunier)  en  un  nouvel
accomplissement qui est aussi une première absolue pour les
interprètes.  Création  et  commande  du  festival  Musique  et
Mémoire, ce concert demeurera mémorable pour les festivaliers.
Il est vrai que le directeur Fabrice Creux a ce don rare de
choisir les interprètes, les oeuvres et les lieux, au bon
moment.  Voilà  qui  fait  de  Musique  et  Mémoire  l’écrin
d’expériences musicales aussi décisives, autant pour le public
que pour les artistes. En 2019, le festival dans les Vosges du
Sud nous promet bien d’autres (re) decouvertes prometteuses… A
suivre.

 

 
 

 

______________________________________________________________
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CRITIQUE, CONCERT. GRANDVILLARS, église Saint Martin, le 20
juillet 2019. Tomás Luis de VICTORIA (1548-1611) : Requiem,
officium defunctorum. Vox Luminis. Prochains concerts Musique
& Mémoire 2019 : WEEK END II ou « Acte II » : ALIA MENS joue
JS BACH, du vendredi 25 juillet au dimanche 28 juillet 2019.
Nouveau cycle de concerts incontournables dans les Vosges du
sud, cet été.
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REPORTAGE  VIDEO.  JS  BACH  :
Messe en si par VOX LUMINIS /
Festival  Musique  et  Mémoire
2018 (25è édition)

VIDEO,  reportage.  MUSIQUE  &  MÉMOIRE,  25è
édition  :  13-29  juillet  2018.  LABORATOIRE
BAROQUE VISIONNAIRE… Peu à peu, le Festival
Musique & Mémoire (Vosges du Sud) a révélé des
conditions  exceptionnelles  pour  favoriser
l’émergence  et  l’approfondissement  de  gestes
artistiques  défricheurs,  exigeants.  C’est  le

bénéfice d’une ligne artistique qui fonde son action auprès
des  artistes  dans  le  sens  d’un  compagnonnage  inédit…  des
résidences qui se déclinent pour chaque ensemble invité et
donc associé, à 3 années de recherche, d’expérimentation, de
consolidation.  L’écriture  suprême  de  Jean-Sébastien  Bach  y
tient une place en or – phénomène singulier en France : rares
les  festivals  qui  poursuivent  sur  le  long  terme,  un
questionnement  continu  sur  l’œuvre  de  Jean-Sébastien.  VOIR
notre reportage vidéo JS BACH : Messe en si par VOX LUMINIS /
Festival Musique et Mémoire 2018 (25è édition)
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LIRE aussi nos autres critiques comptes rendus des concerts
FESTIVAL MUSIQUE & MEMOIRE 2019 :

 

COMPTE-RENDU,  concert.  LURE,  église  Saint-Martin,  le  19
juillet 2019 (ouverture du 26è Festival Musique et Mémoire) :
Giovanni GABRIELLI : Incoronazione a Venetia (Venise 1615). La
Fenice, Jean Tubéry. LABORATOIRE VÉNITIEN…

 

 

COMPTE-RENDU, concert. GRANDVILLARS, église Saint-Martin, le
20 juillet 2019. Francisco CORREA de ARAUXO (1584 – 1654).
Tientos.  Victoria,  Morales…  Jean-Charles  Ablitzer,  orgue
ibérique de Grandvillars, Vox Luminis.

 

 
 

 

COMPTE-RENDU,  concert.
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GRANDVILLARS,  église  Saint-
Martin, le 20 juillet 2019.
Francisco  CORREA  de  ARAUXO
(1584  –  1654).  Tientos.
Victoria,  Morales…  Jean-
Charles  Ablitzer,  orgue
ibérique de Grandvillars, Vox
Luminis.
COMPTE-RENDU,  concert.  GRANDVILLARS,  église
Saint-Martin,  le  20  juillet  2019.  Francisco
CORREA  de  ARAUXO  (1584  –  1654).  Tientos.
Victoria, Morales… Jean-Charles Ablitzer, orgue
ibérique de Grandvillars, Vox Luminis. Au mérite
du  Festival  Musique  &  Mémoire  revient
l’originalité de ce programme qui dévoile ce
qu’ailleurs on écarte pour cause de focus trop
« musicologique » : la verve en diable d’un
auteur  espagnol  au  carrefour  du  XVIè  et  du  XVIIè,  soit
Francisco CORREA de ARAUXO (1584 – 1654) dont l’oeuvre avait
été en partie révélée dans le très bon coffret discographique
publié par le Festival en mars dernier : coffret 2 cd / EL
SIGLO  DE  ORO.  Jean-Charles  Ablitzer,  orgue  espagnol  de
Grandvillars : Cabezon, Arauxo, Cabanilles… (2 cd Musique &
Mémoire, oct 2018) – CLIC de CLASSIQUENEWS printemps 2019. En
réalité rien de pontifiant ni de spécialisé : les spectateurs
et festivaliers ont pu se délecter d’un exceptionnel récital
engageant l’acoustique du lieu, la caractère de l’orgue, en
adéquation parfaite avec la musique choisie.
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Orgue  et  spiritualité  de
l’Espagne baroque
Cet après midi (17h), nous retrouverons l’orgue ibérique de
Grandvillars, inauguré l’année dernière, et aussi l’organiste
Jean-Charles Ablitzer qui en a piloté le chantier. Au final,
l’instrument remarquable vient compléter le riche patrimoine
d’orgues sur le territoire des Vosges du Sud, et se montre
parfaitement adapté au choix du compositeur et des partitions
abordées ; les fameux Tientos dont 9 ici sont issus de son
recueil publié en 1626. S’y libère une fantaisie libre qui
frappe par son invention, qu’il s’agisse de la main gauche et
de  la  main  droite,  Arauxo  ayant  toujours  le  souci  des
ruptures, des contrastes ; son écriture fourmille d’idées et
de schémas imprévus, où s’affirment les vocalises infinies
(pour les 2 claviers) comme ce goût irrépressible des accents
harmoniquement  dissonants.  Après  l’atelier  vénitien,  celui
flamboyant, sensuel, majestueux de Giovanni Gabrielli, incarné
par La Fenice / Jean Tubéry (concert à Lure, ouverture de ce
26è Festival Musique & Mémoire, la veille au soir : vendredi
19  juillet  2019),  voici  l’éblouissante  virtuosité
expérimentale  d’Arauxo,  prêtre  et  compositeur,  organiste  à
Séville et Ségovie, probablement d’origine portugaise.
La verve et l’imagination de ce prodigieux conteur indiquent
un  tempérament  hors  normes  qui  permet  de  mesurer  les
ressources saisissantes de l’orgue ibérique ainsi magnifié,
d’autant que le jeu de Jean-Charles Ablitzer répond aux défis
de partitions surprenantes : précis et nuancé, virtuose et
détaillé, il sait surtout indiquer le sens et la direction de
pièces moins pédagogiques ou démonstratives que l’on veut bien
le  dire  :  des  pièces  de  caractère,  vrais  défis  pour
l’interprète, dont il faut trouver le liant unificateur, le
flux  organique  naturel  pour  en  résoudre  la  succession
d’épisodes très différents. Rond et percutant, aussi facétieux
et inspiré que le compositeur lui-même, Jean-Charles Ablitzer
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offre l’illusion d’un concert aux épreuves résolues, entre
expression et intention, comme si nous assistions à un concert
d’improvisations  en  Espagne  au  temps  d’Arauxo.  Eloquente
résurrection.

Le bel écrin de l’église Saint-
Martin  de  Grandvillars  assure
une  acoustique  idéale  pour  ce
type  de  répertoire  :  orgue  et
voix. Car les 9 tientos d’Arauxo
ponctuent  un  itinéraire
spirituel  composé  de  pièces
magistrales signées Victoria et

surtout Morales dont on demeure frappé par la piété à la fois
austère  et  majestueuse  (dernier  épisode  extrait  de  son
Officium Defunctorum : Parce mihi, Domine, / Nihil enim sunt
dies mei : « Epargne-moi Seigneur, car mes jours ne sont
rien »). Si Victoria nous laisse apercevoir la lumière des
béatitudes  célestes,  Morales  ne  cache  rien  de  la  terreur
profonde qui réduit l’homme à la poussière et à la vacuité. Il
faut absolument lire et approfondir la haute spiritualité de
ses vers pour apprécier dans toute leur clarté onctueuse, le
verbe  articulé,  le  geste  sonore  d’une  superbe  cohérence
collective de Vox Luminis.

« Si j’ai péché, que t‘ai je fait, à toi,
l’observateur attentif de l’homme ?
Pourquoi m’as tu pris pour cible,

pourquoi te suis à charge ?
Ne peux-tu tolérer mon offense,

passer sur ma faute ?
Car bientôt je serai couché dans la poussière,

tu me chercheras,
et je ne serai déjà plus. »

La foi baroque espagnole s’impose ainsi par son réalisme cru
(vers tirés du Livre de Job), son dénuement, son mysticisme
tissé dans l’humilité et la vanité, un souffle qui est touché
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par la grâce et, déjà, simultanément l’insigne du renoncement
(comme pour compenser l’orgueil de la prière). Vox Luminis
ferme les interventions chorales par ce sublime énoncé qui
renvoie à nos propres expériences intimes : une intonation
saisissante  de  sincérité,  et  dans  la  nef  du  vaisseau  de
Grandvillars,  dans  sa  résonance  idéale,  la  concrétisation
musicale d’une conscience incandescente, presque rasserénée :
l’imploration se fait dans la réalisation vocale, acte de
tendresse, et déjà volonté d’apaisement. Par la magie des
lieux, l’engagement des interprètes, la qualité propre d’un
superbe orgue, le concert s’inscrit parmi les grands moments
de Musique & Mémoire. Et pourtant, le programme qui suit à 21h
dans le même lieu allait franchir un jalon supplémentaire.

______________________________________________________________
__________________________________

COMPTE-RENDU, concert. GRANDVILLARS, église Saint-Martin, le
20 juillet 2019. Francisco CORREA de ARAUXO (1584 – 1654).
Tientos.  Victoria,  Morales…  Jean-Charles  Ablitzer,  orgue
ibérique de Grandvillars, Vox Luminis.

______________________________________________________________
__________________________________

 

CD : El Siglo de Oro (Jean-Charles Ablitzer / Festival Musique
& Mémoire, 2018)

CD, événement, critique. El SIGLO DE ORO.
Jean-Charles  Ablitzer,  orgue  espagnol  de
Grandvillars : Cabezon, Cabanilles… (2 cd
Musique  &  Mémoire,  oct  2018).  En  2  cd,
remarquablement  édités  (livret  et
illustrations de grande valeur, détaillant
les  qualités  de  l’instrument  ibérique
récemment inauguré à Grandvillars, en oct
2018), le coffret à l’initiative du festival Musique & Mémoire
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souligne  l’œuvre  de  défricheur  de  l’organiste  Jean-Charles
Ablitzer (par ailleurs artiste associé du Festival des Vosges
du sud) ; sa recherche sur l’organologie élargit toujours les
champs  de  connaissances  comme  elle  ne  cesse  de  poser  des
questions  sur  la  manière  d’interpréter  une  très  riche
littérature musicale. S’agissant de l’orgue ibérique, voici un
jalon indiscutable qui lève le voile sur la diversité des
écritures comme l’originalité de la facture instrumentale à
l’époque de Charles Quint et de ses successeurs… Lire notre
critique  intégrale  du  cd  El  Siglo  de  oro  (Jean-Charles
Ablitzer / Festival Musique & Mémoire, 2018)

Compte-rendu,  concert.
Bachfest,  Michaeliskirche,
Leipzig,  le  23  juin  2019.
Jean-Sébastien  Bach  :
Cantates de Weimar (IV). VOX
LUMINIS
Compte-rendu, concert. Bachfest, Michaeliskirche, Leipzig, le
23 juin 2019. Jean-Sébastien Bach : Cantates de Weimar (IV),
VOX LUMINIS. On ne remerciera pas assez la Bachfest de nous
inciter à quitter le centre-ville de Leipzig pour découvrir
l’Eglise Saint-Michel, située à proximité du zoo, au nord.
Miraculeusement épargné par les bombardements de la Deuxième
guerre mondiale, l’édifice trône au devant d’un square qui le
met admirablement en valeur. Mais c’est surtout son intérieur
qui surprend par sa variété de style virtuosement entremêlés,
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relevant essentiellement du néogothique et de l’Art nouveau,
tous deux encore en vogue en 1904. L’observation des élégants
et  nombreux  détails,  tout  particulièrement  les  boiseries
végétales enchevêtrées autour de l’orgue, constitue un motif
de curiosité pendant tout le concert – à même de faire oublier
la chaleur étouffante en ce milieu d’après-midi estival.

Le concert ne passionne malheureusement pas outre mesure, et
ce en dépit de l’excellente acoustique et des incontestables
qualités individuelles des huit chanteurs de Vox Luminis. Dès
lors  que  l’ensemble  est  dans  son  coeur  de  répertoire,  la
musique chorale, on atteint les sommets : la précision et la
ferveur  lumineuses  obtenues  sont  à  la  hauteur  de  sa
réputation.  Pour  autant,  la  sollicitation  des  mêmes
interprètes en rôle soliste laisse entrevoir tout ce qui les
sépare de ce graal, tandis que l’accompagnement chambriste
atteint un niveau moyen – quelques verdeurs notamment. On ne
fera pas ici le détail des imperfections de chacun, mais il
n’en reste pas moins que la qualité globale de ce dernier
concert de l’intégrale des cantates de Weimar s’en ressent.
Dommage.

 



 

 

______________________________________________________________
__________________________________

Compte-rendu, concert. Bachfest, Michaeliskirche, Leipzig, le
23 juin 2019. Jean-Sébastien Bach : Cantates de Weimar (IV).
Johann  Sebastian  Bach  :  Cantates  «Himmelskönig,  sei
willkommen», BWV 182, «Gleichwie der Regen und Schnee vom
Himmel fällt», BWV 18, «Komm, du süße Todesstunde», BWV 161,
«Weinen, Klagen, Sorgen, Zagen», BWV 12. Pasteur Ralf Günther
(récitant), Vox Luminis, Lionel Meunier (direction). Crédit
photo : © Bachfest Leipzig : Gert Mothes.
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Festival  MUSIQUE  &  MÉMOIRE
2019 : 19 juillet – 4 août
2019
Vosges du Sud, 26è FESTIVAL MUSIQUE ET
MEMOIRE : 19 juillet – 4 août 2019. C’est
le festival estival le plus original et le
plus passionnant au nord de la Loire (ils
ne  sont  pas  nombreux  et  d’autant  plus
méritants)  et  dans  le  grand  Est,  en
Franche-Comté ou dans les VOSGES DU SUD
plus  précisément.  Inscrit  dans  le
territoires des 1000 étangs, un paradis
méconnu  accordant  forêts  éternelles  et
musique  classique,  en  une  équation
inoubliable.  Depuis  ses  débuts,  le
Festival Musique et Mémoire sait développer l’audace et la
fidélité,  réservant  aux  ensembles  les  plus  engagés,  une
résidence  de  3  années  pour  approfondir  un  geste  musical,
affiner l’interprétation d’un répertoire ou d’un compositeur,
ciseler le travail chambriste, l’écoute et l’expérimentation
entre musiciens, et surtout le partage à l’adresse du public,
heureux de participer à l’élaboration des programmes, stimulé
à suivre ainsi la maturation des sensibilités. L’édition 2019
de  Musique  et  Mémoire  répond  à  tout  cela,  répondant  avec
délices et souvent de manière surprenante aux attentes du
public.  Car  l’esprit  de  découverte  et  la  curiosité  sont
toujours là, intactes et préservées après plus de 25 années de
programmation.
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Musique et Mémoire 2019 se déroule ainsi autour de 3 WEEK ENDS
: 20-21 puis 27-28 juillet, enfin 3-4 août 2019 : une occasion
idéale pour organiser votre séjour en Franche-Comté.

 

 

 

 

 

NOS 4 TEMPS FORTS 2019
______________________________________________________________
__________________________________

 

 

Parmi les temps forts 2019, distinguons entre autres :

 

 

 

1 – VENDREDI 19 JUILLET 2019

 

Concert d’ouverture de la Fenice avec un programme haut en

https://musetmemoire.com


couleurs
COURONNEMENTS A VENISE / Incoronazione a Venezia
Messe de couronnement dans la Venise des Doges

(Ven 19 juillet, Eglise St-martin de Lure, 21h).
Ensemble La Fenice, Jean Tubéry.

Musiques des Gabrieli et de Monteverdi à Venise
en 1615…

A 17h, répétition ouverte au public

 
 
 

2 – SAMEDI 20 JUILLET 2019
 

Collaboration Jean-Charles Ablitzer (orgue) / Vox
Luminis  pour  une  valorisation  du  merveilleux
orgue espagnol de Grandvillars / SOL Y SOMBRA
(soleil et ombre) : un programme en clair obscur,
aux contrastes caravagesques, l’orgue de Jean-
Charles Ablitzer et les voix éthérées, allusives,

magiciennes  de  l’ensemble  Vox  Luminis  (Lionel  Meunier,
direction), déjà invité au Festival l’an dernier (Eglise St-
Martin de Grandvillars, sam 20 juillet, 18h et 21h). Musiques
de Victoria et Arauxo.

 

 

3 – VENDREDI 26 et SAMEDI 27 JUILLET 2019
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Poursuite du parcours Jean-Sébastien Bach
par Alia Mens
Vendredi 26 et samedi 27 juillet 2019 (3è
année de résidence).
Récital  d’Olivier  Spilmont,  clavecin
(Suites Françaises, le 26 juil, Gd Salon
de l’Hôtel de Ville de Lure, 21h)

Labyrinthe  :  Cantates  de  Leipzig  en  un  labyrinthe  de  3
cantates, un chanteur par partie, où règne, énigmatique et
mystérieuse la plus doloriste et inquiétante « Meine Seufzer,
meine Tränen » (Sam 27 juil, Basilique St-Pierre de Luxeuil-
les-Bains, 21h)

 

 

 

4 – WEEK END LES TIMBRES : 2,3,4, 5 AOÛT 2019

 

Enfin, le meilleur pour la fin, la dernière année de résidence
(2 dans l’histoire du festival, pour un
campagnonage unique) du jeune ensemble

envoûtant LES TIMBRES, ven 2, sam 3, dim
4 août 2019. C’est un miracle musical de

péosie chambriste et d’entente
collective comme il en existe peu

ailleurs. Ainsi le joyeux trio
enchanteur : Yoko Kawakubo, Myriam

Rignol, Julien Wolfs (violon, viole de
gambe, clavecin) propose What is life
(William Byrd, le ven 2 août, Eglise

luthérienne d’Héricourt, 21h) ;
Inventions à 2 violons (avec Maite Larburu, 2è violon), et

Inventions avec 2 violes de gambe (avec Pau Marcos Vicens, 2è
viole de gambe), Inventions à 4 mains (avec Marie-Anne Dachy,

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2017/08/spilmont-olivier-by-nicolas-maget-classiquenews-festival-musique-et-memoire-juillet-2017-JS-BACH.jpg
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clavecin), puis L’art de la fugue qui réunit les 6
instrumentistes solistes, sam 3 août, Chapelle Saint-Martin de

Faucogney, 15h.
Le dimanche 5 août, place aux individualités : Suites par

Myriam Rignol (11h, chœur roman de Melisey), Sonate et Partita
par Yoko Kawakubo (15h, Eglise ND de l’Assomption de Château-
Lambert), enfin Variations Goldberg pr Julien Wolfs – enfin,

réunion des 3 solistes des Timbres dans Sonates en trio
(17h30, Eglise ND de l’Assomption de Servance).

 

 

 

RESERVEZ VOTRE PLACE
: 

 

 

https://musetmemoire.com


VIDEO TEASER évasion dans les VOSGES DU SUD

https://www.youtube.com/watch?v=vW50y5VJwiY 

 

______________________________________________________________
__________________________________

 

Toutes les infos, les modalités de réservations
sur le site du festival MUSIQUE & MEMOIRE 2019 :

https://musetmemoire.com

https://www.youtube.com/watch?v=vW50y5VJwiY
https://www.youtube.com/watch?v=vW50y5VJwiY
https://musetmemoire.com
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MUSIQUE ET MÉMOIRE EN VIDÉO :
 

 

 

REPORTAGE VIDEO Festival Musique & Mémoire 2018 : Pour les 25
ans du Festival, Vox Luminis réalise la Messe en si de Jean-
Sébastien Bach

 

REPORTAGE. JS BACH : Messe en si par VOX LUMINIS / Festival
Musique et Mémoire 2018 from classiquenews.com on Vimeo.

 

 

 

 

 

Les éditions précédentes :

 

 

 

Festival 2013

https://vimeo.com/328007416
https://vimeo.com/328007416
https://vimeo.com/user5045592
https://vimeo.com


 

Festival  Musique  et  Mémoire  2013  :  Les  20  ans  from
classiquenews.com  on  Vimeo.

 

 

 

 

 

Festival 2015 : Les Timbres, l’opéra dans tous ses états

 

GRAND  REPORTAGE  :  Festival  Musique  et  Mémoire  2015  /  Les
Timbres from classiquenews.com on Vimeo.

 

 

 

 

Festival 2016 : Les 400 ans de FROBERGER

 

REPORTAGE. Le Festival MUSIQUE & MÉMOIRE 2016 : les 400 ans de
Froberger from classiquenews.com on Vimeo.

 

 

https://vimeo.com/91079655
https://vimeo.com/user5045592
https://vimeo.com
https://vimeo.com/157763834
https://vimeo.com/157763834
https://vimeo.com/user5045592
https://vimeo.com
https://vimeo.com/218138631
https://vimeo.com/218138631
https://vimeo.com/user5045592
https://vimeo.com


 

 

Festival 2017 : ALIA MENS interprète Cantates et Concertos de
JS BACH

 

REPORTAGE, vidéo. Festival MUSIQUE & MÉMOIRE : ALIA MENS joue
JS BACH (juil 2017). from classiquenews.com on Vimeo.

 

 

 

 

REPORTAGE. JS BACH : Messe en
si par VOX LUMINIS / Festival
Musique et Mémoire 2018 (25è
édition)
VIDEO,  reportage.  MUSIQUE  &  MÉMOIRE,  25è
édition  :  13-29  juillet  2018.  LABORATOIRE
BAROQUE VISIONNAIRE… Peu à peu, le Festival
Musique & Mémoire (Vosges du Sud) a révélé des
conditions  exceptionnelles  pour  favoriser
l’émergence  et  l’approfondissement  de  gestes
artistiques  défricheurs,  exigeants.  C’est  le

https://vimeo.com/262409051
https://vimeo.com/262409051
https://vimeo.com/user5045592
https://vimeo.com
https://www.classiquenews.com/reportage-js-bach-messe-en-si-par-vox-luminis-festival-musique-et-memoire-2018-25e-edition/
https://www.classiquenews.com/reportage-js-bach-messe-en-si-par-vox-luminis-festival-musique-et-memoire-2018-25e-edition/
https://www.classiquenews.com/reportage-js-bach-messe-en-si-par-vox-luminis-festival-musique-et-memoire-2018-25e-edition/
https://www.classiquenews.com/reportage-js-bach-messe-en-si-par-vox-luminis-festival-musique-et-memoire-2018-25e-edition/
http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2018/02/musique-et-memoire-2018-vignette-carre-classiquenews-coup-de-coeur-festival-evenement.jpg


bénéfice d’une ligne artistique qui fonde son action auprès
des  artistes  dans  le  sens  d’un  compagnonnage  inédit…  des
résidences qui se déclinent pour chaque ensemble invité et
donc associé, à 3 années de recherche, d’expérimentation, de
consolidation.  L’écriture  suprême  de  Jean-Sébastien  Bach  y
tient une place en or – phénomène singulier en France : rares
les  festivals  qui  poursuivent  sur  le  long  terme,  un
questionnement  continu  sur  l’œuvre  de  Jean-Sébastien.

En  2017,  Alia  Mens  révélait  des  affinités  évidentes,  une
sonorité critique aiguisant aussi l’écoute des spectateurs. A
l’été 2018, c’était Vox Luminis qui réalisait aux côtés de la
Messe en si, un programme mettant en perspective, le premier
Magnificat de Bach avec celui de son prédécesseur à Leipzig,
Kuhnau. Défricheur, audacieux, le Festival dans les Vosges du
Sud, conçu par Fabrice Creux, proposait aussi à Vox Luminis de
défendre une cantate de Pachebel, un proche de JS Bach, dont
l’écriture reste injustement minorée… Reportage spécial dédié
à la 25 ème édition de Musique & Mémoire : JS Bach par Vox
Luminis – bilan & perspectives du Festival par Fabrice Creux,
fondateur  et  directeur  artistique.  Réalisation  :  ©  studio
classiquenews / Philippe-Alexandre PHAM 2019

VOSGES DU SUD : 26è Festival
Musique & Mémoire 2019

https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-26e-festival-musique-memoire-2019/
https://www.classiquenews.com/vosges-du-sud-26e-festival-musique-memoire-2019/


Vosges du Sud, 26è FESTIVAL MUSIQUE ET
MEMOIRE : 19 juillet – 4 août 2019. C’est
le festival estival le plus original et le
plus passionnant au nord de la Loire (ils
ne  sont  pas  nombreux  et  d’autant  plus
méritants)  et  dans  le  grand  Est,  en
Franche-Comté ou dans les VOSGES DU SUD
plus  précisément.  Inscrit  dans  le
territoires des 1000 étangs, un paradis
méconnu  accordant  forêts  éternelles  et
musique  classique,  en  une  équation
inoubliable.  Depuis  ses  débuts,  le
Festival Musique et Mémoire sait développer l’audace et la
fidélité,  réservant  aux  ensembles  les  plus  engagés,  une
résidence  de  3  années  pour  approfondir  un  geste  musical,
affiner l’interprétation d’un répertoire ou d’un compositeur,
ciseler le travail chambriste, l’écoute et l’expérimentation
entre musiciens, et surtout le partage à l’adresse du public,
heureux de participer à l’élaboration des programmes, stimulé
à suivre ainsi la maturation des sensibilités. L’édition 2019
de  Musique  et  Mémoire  répond  à  tout  cela,  répondant  avec
délices et souvent de manière surprenante aux attentes du
public.  Car  l’esprit  de  découverte  et  la  curiosité  sont
toujours là, intactes et préservées après plus de 25 années de
programmation.

Musique et Mémoire 2019 se déroule ainsi autour de 3 WEEK ENDS
: 20-21 puis 27-28 juillet, enfin 3-4 août 2019 : une occasion
idéale pour organiser votre séjour en Franche-Comté.

 

 

 

 

 

https://musetmemoire.com
https://musetmemoire.com


NOS 4 TEMPS FORTS 2019

______________________________________________________________
__________________________________

Parmi les temps forts 2019, distinguons entre autres :

 

 

1 – VENDREDI 19 JUILLET 2019

Concert d’ouverture de la Fenice avec un programme haut en
couleurs

COURONNEMENTS A VENISE / Incoronazione a Venezia
Messe de couronnement dans la Venise des Doges (Ven 19

juillet, Eglise St-martin de Lure, 21h). Ensemble La Fenice,
Jean Tubéry.

Musiques des Gabrieli et de Monteverdi à Venise en 1615…
A 17h, répétition ouverte au public

 

 

2 – SAMEDI 20 JUILLET 2019
Collaboration Jean-Charles Ablitzer (orgue) / Vox Luminis pour
une valorisation du merveilleux orgue espagnol de Grandvillars
SOL Y SOMBRA (soleil et ombre) : un programme en clair obscur,
aux contrastes caravagesques, l’orgue de Jean-Charles Ablitzer
et les voix éthérées, allusives, magiciennes de l’ensemble Vox
Luminis (Lionel Meunier, direction), déjà invité au Festival
l’an  dernier  (Eglise  St-Martin  de  Grandvillars,  sam  20
juillet, 18h et 21h). Musiques de Victoria et Arauxo.
3 – VENDREDI 26 et SAMEDI 27 JUILLET 2019
Poursuite du parcours Jean-Sébastien Bach par Alia Mens
Vendredi 26 et samedi 27 juillet 2019 (3è année de résidence).
Récital d’Olivier Spilmont, clavecin (Suites Françaises, le 26
juil, Gd Salon de l’Hôtel de Ville de Lure, 21h)



Labyrinthe  :  Cantates  de  Leipzig  en  un  labyrinthe  de  3
cantates, un chanteur par partie, où règne, énigmatique et
mystérieuse la plus doloriste et inquiétante « Meine Seufzer,
meine Tränen » (Sam 27 juil, Basilique St-Pierre de Luxeuil-
les-Bains, 21h)

 

 

4 – WEEK END LES TIMBRES : 2,3,4, 5 AOÛT 2019

Enfin, le meilleur pour la fin, la dernière année de résidence
(2 dans l’histoire du festival, pour un
campagnonage unique) du jeune ensemble

envoûtant LES TIMBRES, ven 2, sam 3, dim
4 août 2019. C’est un miracle musical de

péosie chambriste et d’entente
collective comme il en existe peu

ailleurs. Ainsi le joyeux trio
enchanteur : Yoko Kawakubo, Myriam

Rignol, Julien Wolfs (violon, viole de
gambe, clavecin) propose What is life
(William Byrd, le ven 2 août, Eglise

luthérienne d’Héricourt, 21h) ;
Inventions à 2 violons (avec Maite Larburu, 2è violon), et

Inventions avec 2 violes de gambe (avec Pau Marcos Vicens, 2è
viole de gambe), Inventions à 4 mains (avec Marie-Anne Dachy,

clavecin), puis L’art de la fugue qui réunit les 6
instrumentistes solistes, sam 3 août, Chapelle Saint-Martin de

Faucogney, 15h.
Le dimanche 5 août, place aux individualités : Suites par

Myriam Rignol (11h, chœur roman de Melisey), Sonate et Partita
par Yoko Kawakubo (15h, Eglise ND de l’Assomption de Château-
Lambert), enfin Variations Goldberg pr Julien Wolfs – enfin,

réunion des 3 solistes des Timbres dans Sonates en trio
(17h30, Eglise ND de l’Assomption de Servance).

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2015/06/les-timbres-portrait-noi-et-blanc-classiquenews.jpg


 

 

 

VIDEO TEASER évasion dans les VOSGES DU SUD

https://www.youtube.com/watch?v=vW50y5VJwiY 

 

 

 

 

 

 

______________________________________________________________
__________________________________

 

https://www.youtube.com/watch?v=vW50y5VJwiY
https://www.youtube.com/watch?v=vW50y5VJwiY


Toutes les infos, les modalités de réservations
sur le site du festival MUSIQUE & MEMOIRE 2019 :

https://musetmemoire.com

https://musetmemoire.com
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CD événement. Kerll / Fux :
Requiems. Vox Luminis, Lionel
Meunier (1 cd Ricercar).
CD événement, compte rendu critique.
Kerll / Fux : Requiems. Vox Luminis,
Lionel  Meunier  (1  cd
Ricercar).D’emblée  voici  l’un  de
meilleurs disques de Vox Luminis, un
ensemble  désormais  emblématique  de
l’excellence  vocale  collective,  mené
par le baryton-basse Lionel Meunier,
directeur  inspiré  qui  a  trouvé
récemment  à  Saintes,  –  lieu  emblématique  des  dernières
recherches de Philippe Herreweghe (et son orchestre des Champs
Elysées), son modèle absolu-, un lieu d’approfondissement et
même  de  défi  (en  juillet  dernier,  Vox  Luminis  ouvrait  le
festival estival de Saintes avec King Arthur de Purcell :
vraie nouveauté lyrique pour l’ensemble, et certainement une
étape  décisive  pour  la  maturité  dramatique  du  collectif
belge).

 

https://www.classiquenews.com/cd-evenement-kerll-fux-requiems-vox-luminis-lionel-meunier-1-cd-ricercar/
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-kerll-fux-requiems-vox-luminis-lionel-meunier-1-cd-ricercar/
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-kerll-fux-requiems-vox-luminis-lionel-meunier-1-cd-ricercar/
http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2015/07/lionel-meunier_lr.jpg


De Kerl à Fux : joyaux de la tradition sacrée
viennoise. D’abord, louons ici le focus ainsi
opéré  sur  l’écriture  de  Johann  Caspar  Kerl
(1627-1693),  compositeur  raffiné  qui  doit  sa
formation  à  Rome  auprès  des  meilleurs,  soit

Carissimi et Frescobaldi (excusez du peu!). Figure tutélaire
de l’essor de la musique à Munich puis à Vienne (où il est
organiste  à  Saint-Etienne),  Kerl  laisse  une  somme
incontournable à la fin du XVIIè : recueil de Messes intitulé
« Missae sex, sum instrumentis concertantibus » de 1689, dédié
à l’empereur très mélomane et compositeur lui même, Leopold
Ier,  –  c’est  à  dire  à  l’époque  de  la  peste  à  Vienne
(1679-1682) et aussi du siège de la cité impériale par les
turcs (1683). Soit l’une des écritures les plus inspirées en
une époque particulièrement dure et barbare pour la chrétienté
en l’Europe de l’est. D’un bout à l’autre, – et même si l’on
pense aujourd’hui que la « Séquence / Sequenza » (écrite à
quatre voix soliste) serait d’une période autre que le reste
de la partition (conçu à 5 parties), on reste convaincu par la
profonde unité du cycle et par l’intensité de sa lecture.
C’est  essentiellement  la  plénitude  recueillie  et
exceptionnellement opulente des chanteurs qui souligne sans
défaut ce sentiment de sérénité angélique, offrant dans cette
Missa pro defunctis, une approche apaisée et sublimée de la
mort. Même le Dies ire Dies illa est d’une noble prestance
(une section que Kerl – d’après ses propres écrits-, destinait
pour  son  office  funèbre  semble-t-il)  et  les  dramatiques
Quantus tremor pour basse, Tuba mireur (pour ténor), Mors
stupebit pour alto (ici masculin) demeurent d’une articulation
mesurée,  d’une  impériale  tenue,  d’une  constante  élégance
(Vienne dès avant Haydn et Mozart est capitale de l’élégance).
La plainte plus individualisée et presque en style direct, –
implorante, incarnée du Quid sum miser pour soprano (cantus)
complète intelligemment une succession de vagues collectives
d’une  formidable  épure,  d’une  permanente  pudeur.  Même
implication  plus  personnelle  dans  le  Lacrimosa  dies  illa,
également pour soprano (cantus) d’une claire et là aussi,

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2013/12/CLIC_macaron_2001.jpg


constante sensibilité pudique. Orfèvre et très investi dans
l’intonation pieuse et pourtant active, Vox Luminis affirme
enfin une pleine maîtrise dans l’apaisement total et cette
fusion des timbres vocaux magnifiquement canalisée jusqu’à la
paix ineffable du dernier Lux aeternam.

Dans la succession de la Missa de Kerl, les premières notes du
Requiem  pour  l’Empereur  /  Kaiserrequiem  de  Fux  semblent
approfondir  et  comme  accomplir  l’expérience  précédemment
éprouvée : la continuité, le sens de la progression dramatique
de  Vox  Luminis  est  d’une  remarquable  intelligence  sonore.
Exprimer la parenté évidente des deux oeuvres renforce la
pertinence du programme d’en composer comme les deux volets
distincts mais complémentaires d’un même retable.

 

Plus tardif que Kerl, Johann Joseph
Fux (1660-1741), légende vivante à
son  époque  à  Vienne,  incarne  la
noblesse et l’opulence au coeur du
XVIIè, car il est né en 1660, soit
plus  de  30  ans  après  Kerl.
Immédiatement  c’est  la  profonde
cohésion  du  son  d’ensemble  qui
frappe et saisit à nouveau, porté
davantage encore par la ductilité

plastique  et  caressante  des  instruments  de  l’excellent
ensemble concertant Scorpio collectief (fusion parfaite entre
timbres instrumentaux et vocaux) : Vox Luminis comprend et
exprime  de  l’intérieur  tous  les  enjeux  tragiques  et  même
angoissés d’une célébration de la mort, et bien sûr, fort
heureusement, de la résurrection. La clarté et la transparence
inonde d’une lumière continue, intense, vibrante, la claire
articulation  du  texte,  mais  aussi  la  succession  très
diversifiée (quant aux effectifs choisis) des séquences (en
particulier  du  Dies  Irae…  au  Pie  Jesu…  de  la  Sequenza
fervente, soit le centre même de cette fresque palpitante de

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2016/07/vox-luminis-requiem-fux-kerl-cd-ricercar-clic-de-classiquenews-ete-2016-RIC3681.jpg


près de 15 mn d’une action collective et individuelle vivante
et flamboyante. Surprenante révélation, le Dies ire, Dies illa
: ferme et expressif semble annoncer directement Mozart. Même
constat  pour  le  dernier  épisode  :  Lux  aeterna,  dont  la
première mesure se révèle très proche du Requiem de Mozart là
aussi, à tel point que l’on se pose la question : Wolfgang a-
t-il  pu  connaître  précisément  les  partitions  de  son
prédécesseur alors qu’il menait des recherches à la Cathédrale
Saint-Etienne de Vienne ? La justesse du sentiment recueilli,
la profonde tendresse qui s’en dégage aussi, le climat de
certitude arienne et angélique … sont en partage chez l’un et
l’autre compositeur. Le présent enregistrement, d’une idéale
réalisation, pose cette question de la filiation directe qui
détermine  aussi  une  certaine  tradition  viennoise  dans  le
domaine sacré, du XVIIè au XVIIIè. De Kerl à Fux circule une
élégance  sacrée  fraternelle  qui  annonce  –  en  connaissance
intime de la musique, Mozart lequel serait comme la conclusion
d’une boucle marquée par le sublime. Superbe réalisation. Donc
CLIC de CLASSIQUENEWS de l’été 2016.

 

 

CD, compte rendu critique. KERL, FUX : Requiem. Vox Luminis.
Lionel Meunier 1 cd Ricercar. Enregistré en novembre 2015.
CLIC de CLASSIQUENEWS – à paraître en septembre 2016.

Approfondir  :  VOIR  notre  reportage  vidéo
exclusif  réalisé  à  Saintes  pendant  le
festival  estival  2015,  où  Vox  Luminis
présentait  le  Requiem  impérial  de  Fux  :
Lionel Meunier explique son attachement à
l’Abbaye aux Dames de Saintes et présente

la ligne artistique de son ensemble Vox Luminis
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Vox Luminis / Requiems de Kerl et de Fux
Septembre 2016 – 1 cd Ricercar – RIC 368

 

 

Fux
Vox Luminis
Zsuzsi Tóth, Kristen Wittmer, Sara Jäggi, Stefanie True –
sopranos
Barnabás Hegyi, Jan Kullmann – countertenors
Olivier Berten, Robert Buckland – tenors
Lionel Meunier, Matthias Lutze – basses
Scorpio Collectief
Jacek Kurzydło, Jivka Kaltcheva – violin
Manuela Bucher – viola
Matthias Müller – violone
Kris Verhelst – organ
Jeremie Papasergio – dulciane
Simen van Mechelen, Adam Woolf – trombone
Frithjof Smith, Josué Meléndez, Lambert Colson – cornet

 

 

 

Kerll
Vox Luminis
Zsuzsi Tóth, Sara Jäggi – sopranos
Barnabás Hegyi, Jan Kullmann – countertenors
Dávid Szigetvári, Philippe Froeliger, Olivier Berten, Robert
Buckland – tenors
Lionel Meunier, Matthias Lutze – basses
Bart Jacobs – organ



L’Achéron
François Joubert-Caillet
Marie-Suzanne de Loye
Andreas Linos
Lucile Boulanger

 

 


